
 

Jean-Sébastien Bach : le maître du baroque 

 

Mozart et Beethoven considéraient Jean-Sébastien Bach comme le plus 

grand des musiciens. Il fut certainement le plus grand maître du baroque, tant 

dans le domaine instrumental que vocal. Son œuvre, inspirée en grande partie 

de sa foi chrétienne, reste inégalée dans sa perfection formelle et sa maîtrise 

technique. Ses cantates, Passions et oratorios relèvent du génie. Et que dire 

de ses Variations Goldberg pour le clavier ! 

Jean-Sébastien Bach est né en Allemagne le 21 mars 1685. Il est le 

huitième enfant d'une famille de musiciens. Son père et sa mère meurent 

lorsqu’il a une dizaine d’années. Il alla vivre chez son frère aîné qui lui enseigna 

les premiers rudiments de l’orgue. Organiste dans plusieurs villes allemandes, 

sa maîtrise de l'orgue n'aura pas d'égal en Europe. 

Bach a trois enfants lorsque sa femme meurt en 1720. Il se marie 

l’année suivante et aura treize autres enfants, dont six survivront. Plusieurs 

de ses enfants deviendront de bons compositeurs. 

Il meurt presque aveugle à Leipzig le 28 juillet 1750, laissant inachevé 

son Art de la fugue. Fervent chrétien, il a appliqué les thèses de Martin Luther 

à sa musique, faisant de son oeuvre un hommage à la gloire de Dieu. 

Théopoète dans l’âme, sa musique est « un lieu théologique », une expérience 

spirituelle où Dieu se révèle. Bach s’inspire de la Parole de Dieu. En écoutant 

sa musique, la Parole illumine l’intelligence, touche le cœur, prend chair en 

nous. À la suite de saint Paul, Bach a témoigné que la foi naît de l’écoute. 
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